
fêtes

dans la ville
> La Nouvelle République.
3, Grande-Rue.
Tél. 02.47.59.03.07 ;
fax 02.47.94.06.31
ou nr.loches@nrco.fr
> Pharmacie. Geray Tellier,
avenue de Pierruche, à
Perrusson.
Tél.02.47.59.37.95.
> Cinéma. Rue Bourdillet.
Programme en page 9.
> Parc aquatique. 1, allée des
Lys, de 10 h à 14 h et de
16 h 30 à 19 h.
Tél. 02.47.91.34.55.
> Office de tourisme. Place
de la Marne, de 9 h à 12 h 30 et
de 13 h 30 à 18 h.
Tél. 02.47.91.82.82.
> Jardin public. Place du
Grand-Mail, de 8 h à 20 h.
> Château et donjon. 9 h à
19 h. Tél. 02.47.59.01.32.

en bref
PATRIMOINE
La terrasse de
la porte royale sera
étanche à l’automne

Les travaux visant à rendre
étanche la terrasse de la porte
royale ont commencé il y a
quelques jours. La
municipalité espère qu’ils
seront, sinon achevés, du
moins bien avancés, fin
septembre. Les pierres de la
terrasse vont être déposées
une par une afin qu’un
géotextile bitumé soit installé.
Ensuite, les pierres seront
remises en place. Celles qui
seront jugées détériorées vont
être remplacées. Le coût total
du chantier est de 130.531,52 €,
financé à 50 % par l’État et le
reste en trois parts égales
(26.000 €) par le
Département, le fonds privé
de dotation Loches patrimoine
et culture et la Ville de
Loches. « Les travaux ne
pouvaient pas avoir lieu à un
autre moment en raison des
délais stipulés pour l’accord
des subventions », précise
l’adjoint au patrimoine,
Stéphane Blond.

Les travaux ont commencé
il y a quelques jours.

Samedi, avec le soleil, le public n’a pas raté le rendez-vous
de Chédigny.

Un petit tour de manège à la désuétude poétique, près du mail
enchanté.

Un atelier pour exercer son nez aux délicates fragrances
des roses.

Et toujours la musique pour vous accompagner en douceur
au fil du festival…

n cette saison, Chédi-
gny et son Festival des
roses sont un plaisirEpour les yeux. C’est

aussi un rendez-vous enchan-
teur pour nos narines. Le par-
fum des fleurs, cela paraît banal.
Et pourtant. Au cours des mul-
tiples croisements visant à obte-
nir des roses résistantes et es-
thétiquement réussie, beaucoup
de rosiers ont perdu leur capa-
cité à produire des parfums (*).
Longtemps, les créateurs de
fleurs ont privilégié la couleur à
l’odeur. Ce n’est plus le cas.
Dans nos intérieurs, les parfums
d’ambiance prennent de plus en
plus d’importance : il semble
que l’envie de retrouver ces sen-
sations dans son jardin soit de-
venue une demande récurrente.
Mais l’odorat, ça s’éduque.
Comme on déguste un bon vin,
les festivaliers ont pu prendre
part tout au long du week-end
aux ateliers olfactifs proposés
dans l’école de Chédigny par
Joëlle et Daniel Gendre, profes-
seurs de biologie. On s’y ini-
tiait… au calme et à la patience.
On y apprenait à placer son nez
près du cœur de la rose mais, at-
tention, sans le toucher ! Puis à
inspirer et expirer lentement à
plusieurs reprises, avant de se

concentrer sur ses impressions.
Il s’agissait de ne surtout pas sa-
turer son odorat, une condition
indispensable pour déterminer
les différentes notes parfumées
des roses de Chédigny. La pa-
lette est immense, ce qui n’a rien
d’étonnant quand on sait que
des études menées sur le rosier
de Damas ont mis en évidence
plus de 350 composés dans son
huile essentielle.
Un autre arôme flottait ce week-
end dans les rues de Chédigny :
celui du safran. Venu de Dor-
dogne, Jean-Marc Legrand, à la
tête de La Safranière du Péri-
gord, a décroché il y a quelques
années le titre de « quatrième
safran de France » au concours
général agricole. Sa production
(f ru i t d ’u n e cul tu re sur
5.000 m2) dégage des effluves
forts tout en étant délicats et su-
crés. De quoi épicer un peu plus
un festival des roses au bouquet
décidément parfumé.

P.C.

(*) C’est notamment ce que l’on appre-
nait ce week-end au cours des ateliers
olfactifs. Des recherches sont con-
duites actuellement afin de découvrir
les gènes qui interviennent dans la
production d’odeur par les roses, mais
on en sait encore peu de choses.

Chédigny a le nez fin
Le Festival des roses s’est déroulé sous le soleil. Un moment de plaisir,
mais aussi d’éducation populaire. On y travaille notamment son odorat…

Chédigny et son Festival des roses, c’est un plaisir pour les yeux,
mais pas seulement…
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